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'Nous avons le plaisir de présenter à nos lecteurs le groupe des officier, de ce nouveau cercle fondé récemment
LcerdePrL7 “"'‘^Dorchester. Nous avons lieu de cro.re que dans un avenir prochain
ce cercle sera 1 un des plus importants de la Société.
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BRILLANTE FETiî MUTUALISTE DANS Avant de reprendre son siège, M. Duquede re- tiles. Mais qui va le lui dire de manière à étj 
LA PAROISSE ST-EDOUARD. eommande aux canadiennes de soutenir dans compris? S'il est orgueilleux, personne ni li

toute la mesure de leur possible, nos institutions pourra. L'homme simple et droit, au contra re 
Le 21 juin, le cercle Marguerite de France, No canadiennes. Le succès de nos institutions, dit- ne se plaint pas inutilement. Charmé par 

4110 de l'Alliance Nationale recevait le Président U, est une garantie pour notre avenir national, noblesse de la vérité, séduit par les charmes di li 
général, Monsieur F.-C. Laberge. A cette ocoa- H X eut ensuiée une'partie de cartes des plus justice, il se fait honnête autant pour les au'r« 
sion, un grand nombre de membres de l'Alliance contestées, sous la présidence de M. F.-C. La- que pour lui-même, et dès lors ne songe pas * 
Nationale avaient été invités et au-delà de 300 berge et dirigée par M. L.-G. Leclair aidé de la plaindre. Mais il ne craint pas, le moment v< no. 
personnes s'étaient réunies dans la magnifique garde Indépendante Ville-Marie. On remar- de se lever parmi les hommes soit pour proie* 
salle du Coureur des Bois, rue de St-Valier, p" îr quait aux tables d'honneurs M. F.-C. Laberge, ter, soit pour réclamer, selon le besoin qu i 
prendre part à cette réception. Président général, Mme L.-J. Blain, Présidente du éprouve, de maintenir les principes de son ûm<

A huit heures, Monsieur Laberge fit son entrée cercIe Marguerite de Franco, No 430, une des équitable, 
dans la salle, accompagné de Madame Laberge. Pr*c<,ii ^es organisatrices de cette soirée, M. Chs on devine après cela comment savoir ai ou 
La garde Ville-Mari' qui avait bien voulu prêter Duquette, Vice-Président général et Inspecteur plaint parfois inutilement ou non: on n'a qu'à 
son concours pour cette fête présenta les armes chef, Mme K-C. Laberge, M. L.-0. Dauray, demander si on croit en Dieu ou non, si on croq 
pendant que M. et Mme Laberge se rendaient ' ;* Mme J.-W. Bastien, Mme Poirier, Mme ou non en Ha justice, si on se croit obligé dï-tn 
au siège d’honneur. Etixïcr, Mm© Legault, Mme J.-B. Bonhomme et raisonnable, si on croit à son Ame, si on a ml,,

On remarquait sur l’estrade: Monsieur Chs me^aP: B”nho™me'Monn, Mme Ouidi, conscience ou si on n’en a pas. . .
M. L.-G. Leclair, M. Ad. Constantin, etc. _________ . ae
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Duquette, Vice-Président général et Inspecteur
en chef, M. L.-O. Dauray, Notaire, Directeur de ^‘> maf?nifiques prix ont été distribués aux On ne craint, ordinairement la mort que paru
l’Alliance Nationale, MM. L.-O. Leclair, Priai- heurBUX gagnants. La salle avait été décorée de qu'on use mal de la vie.,
dent du cercle 8t-Edouard, No 126, M. Ad. Cons- flt'ura naturelles, ee qui donnait un caractère spé- 
tantin, Trésorier du même cercle, Madame J.-W. c-alde galté h cette soirée qui,en résumé,aété des 
Bastien, Trisorière du cercle Marguerite Bour- p*us charmantes.
geoys, No 407, Madame J.-B. Bonhomme, Tri- Lea officières du cercle Marguerite de France Pag d.indui!trie gang ouvri„.„ n„ 
sorière et Madame Nap. Bonhomme, secrétaire- ■»*’ PrWdQt». Mme L.-.J^BIam-Vice Prési- 8anfl industrie: accordo.is-nousl Donc, être d’1, 
archiviste du cercle Jeanne de Bourgogne, No £ente> ^me Lauder Noc.-arch., Mme J. ouvriers sobres « t rütriHnA.
432, M. et Mme Arthur Morin. Présidente du ^C™6 A' BolrîrSu^titu?' nablement, s’en tenir scrupuleusement au dèv.'ir
cercle Antoinette de Gueroheville, No 447, Ma- Mme Dana,“ avoir des conditions de travail bien arrêtées <|"
dame Jos. Ethier, Trisorière et Mme A. Legault, Introductrice, Mme Bisson. venceavoc le natron et iwnvnir m«,i™..i
Secrétaire-archiviste du cercle Diane de Valois, Nous félicitons bien cordialement les officié™ "TdTvcKà
No 420, Mme Ouidi, du cercle Ant. de Querche- et ks membres de ce cercle pour le succès qu'elle» an Ze de nrZéïfté
ville, Mme Poirier, Introductrice du cercle Mar- nnt remporté, M. Toelair, par son habile direc- I*0

tion, la "Chorale Marguerite de France" et la 
Garde Ville-Marie qui ont largement contribué

ACCOR DONS-NO US I

ïeLori
oeheli 

jaurier 
jafunta 
Heroier 
Î.-D. d

lt-Andi
Ito-Ann
it-Deni
t-Gabf

patron.
guéri te Bourgeoys, No 407, etc.

oien nè°Bo^e “ehiu'man te^le t de ^ep t'ans. 'Z * de wiUfc une * ball«

oompagnée d’un membre de la garde Ville-Marie, ..je quo Mux qui prit.nt font plug (
souhaita la bienvenue à Monsieur le Président PLAINTES INUTILES monde que ceux qui combattent, et si le mnndft ü
général et Mme Laberge, et présenta, au nom des ------- va d(. mal pis> c.,,gt qu'|, y a plua de bataiUitjL,,
officièrea et des membres du cercle Marguerite de Du “Courrier Paroissial" Rivière Trois-Pistoles. QU® de prières. Si nous pouvions pénétrer dan . i,.nn
France, une magnifique geroe de fleurs, comme ------- les secrets de Dieu et de l'histoire, je tiens po» ,
témoignage de son dévouement à l’œuvre bien Qn peUt 8e plaindre de bien des choses en ce certain que nous serions saisis d’admiration .à LUnn 
faisante de Alliance Nationale. monde, voire même de beaucoup de personnes, Vaut les effets de la prière même dans les ch.-se t-Louia

M. le Président général, après avoir remercié On se plaint quand les choses ne vont pas à son humaines."—Donoso Cortès, 
les membres du cercle Marguerite de France pour gré: quand l’été est trop court, l'hiver trop nei- 
oette délicate marque d’attention, prononça un geux, la pluie trop froide, le soleil trop ardent, la 
éloquent discours sur le but poursuivi par l’Alli- brume trop fréquente, etc., etc., tous inconvé- 
anoe Nationale et ses succès sans précédent.

PLUS POUR LE MONDE

to-Mar

LE FRANÇAIS ET L’EMPIRE
nients dont, le remède n’est guère entre nos mains. 

Mais on se plaint aussi souvent des individus, Dans le passé nous nous sommes contfntfL 
de donner A nos fils et k nos filles une éduentioi TROIS 
suffisante de leur langue maternelle, mais si U 
leçons de la gaerfe doivent être prises à cœur t 
si nous voulons étendre notre commerce, il t 
falloir rendre nos enfants familiers avec les lan 
gués des autres nations. L’enseignement d 
français devrait être obligatoire dans |out< e Drol

tu les écoles de l'Empire, car cet.'diome est-le mei
a) Chant Mutualiste de M. Gustave Comte, Les hommes se plaignent inutilement quand ils jeur moyen de communie*, 

par la Chorale, avec accompagnement de piano eû viennent à maugréer contre les éléments ou entier, 
et violon, par Mme Berthiaume et M. Edmond *es choses qui n’ont ni Ame, ni esprit, pour agir

de leur propre gré, et dont l’impulsion est
b) Duo de chant par M. Emile Berthiaume et raUe immédiatement à l’action de la Providence.

Mlle Juliette McDougall. Que Peut b,en servir à l'homme de vouloir être
o) "Le Passeur" admirablement rendu par P1»8..*™"4 ou P'u^ petU qu’il n'est lui-même?

Mlle Alice Turmel, accompagnée au piano par XU, ''eU d“ 86 p,amdre * ‘“f1' 11 “aura,t don', .... „ , . .
Mlle Eva Turmel, et au violon par M Edmond ““““f """TT Dl™ et le pner. AU,anco Nationale, Montréal,
Lemieux. Ma18 <*u*nd *! 8 affit des hommes qui se plai- Messieurs,

„ , gnent les uns des autres, c’est une autre affaire. J’« bien reçu de M. Jos. Lafleur un chèque 4 tol,iat 1
d) L Espérance de Rossini, en trois parties, L’homme ne pout s’affranchir de l’Esprit qui $500. en paiement de ma réclamation, pour I VajvV0'

par a y ora e, aquelle a été fort applaudie. souffle en lui le divin, mais il peut le suivre ou le décès de mon fils Raymond Gendreau et voi s« ' Ul* 
Dans une courte allocution, M. Chs Duquette, contredire. Le bien lui vient de le suivre; le remercie beaucoup. Je vous dois encore4< s iï*l)m,llonc

félicita les officières du cercle Marguerite de mal lui vient de le contredire. Et l’idée de se mereiements, pour les $500. que voue m’avez pu yé f ,,opu
FYanoe de l’heureuse idée qu'elles avaient eu plaindre lui vient de ce qu’il est méchant ou de à l’époque do son invalidité, et son cercle, 510 ,on1 °ut
d’organiser cette soirée. Ce genre de réunions, ce qu’il est ignorant et croit avoir raison quand P" année pendant 4 ans qu’il a été ma a* ^
dit M. l’Inspecteur en chef, est des plus agréables il a tort. Encore une fois grand merci. 'ipoluon
et fournit aux membres l’occasion de se mieux L’égoïsme et la cupidité font l'homme mé- Votre tout dévoué, 1 L ’P2
cor naître et par conséquent de mieux fraterniser, chant et lui inspirent beaucoup dé plaintes inu- J08. G 2NDKEAU. «n'V

La partie musicale exécutée par la "Chorale 
Marguerite de France," sous la direction de Mlle d® 868 voisins, de ses compagnons, de ses coinpa- 
Blanche McDougall, fut un véritable succès, triotes, de la société, de tout le monde enfin; et 
Du reste, cette chorale quoique encore très jeune pourquoi ? Parce qu’on diffère d’opinion et qu’on 
n’en est pas à ses premières armes. Le pro- n® JUK® pas de la même manière que les autres, 
gramme musical suivant, rendu par la chorale ®t réciproquement. On discute beaucoup; mai» 
avait été organisé par Madame Arthur Berthi- comment savoir qui a tort et qui a raison ? Ce 
aume, de la rue St-Denis. :

■a g ran 

clan

n'est pas 'tout le monde qui pourrait le dire.

dans l’uni va
»• dlffi

Lord Shaughn* «] er
Lemieux.

ACCUSE DE RECEPTION

Il y a
Épouvat 
1 monde

Rigaud, 1er juillet 191
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M. Ferns cat d'opinion que les chiffres mention­
nés dans l’almanach del adresses de Lovell ne

Maeér,éS' °? y place la Population à Comme on peut le voir, les alliés -demands ne 
«KM,640 Ames, et, avec les municipalités de West- cherchaient qu’un prétexte pour commencer nette 

Les Canadiens-Français sont beaucoup plus ï1®11”1’ ,u“'omont’ Maisonneuve et Verdup, à guerre it laquelle ils so préparaient depuis qua- 
nombreux que toutes les autres races ' ’ ^me8‘ ranto-quatre ans. Après le commencement des

Un remarquera par le tableau ci-dessous que hostilités par l’Autriche contre la Serbie, l’>lle- 
la population eunadienne-franvni.se vient au pre- magne déclarait la guerre à la Russie, le 1er 
mier rang, dépassant avec une large marge toutes août; à la France, le 3 août. Le territoire de la 

M. Hamilton Ferns, président du bureau des 68 autr"8 nationalités réunies. Les Anglais Belgique était violé le même jour. Le lendemain 
Hitiseurs, vient de préparer un tableau des plus v'™nent °" g6oond et puis ce sont les Ir- c’était la Grande-Bretagne qui, devant la viola- 
nu rossants, qui montre, par quartiers, quelle est ™n,lals 9U1 8ont beaucoup plus nombreux que les tion du territoire belge, déclarait la guerre ft 
s population de Montréal au point de vue des b,’“a8al8- l'Allemagne. Le 7 août, c'était au tour du Mon-

population oanadienne-française domine ténégro d’ouvrir les hostilités contre les empires 
Comme les chiffres n'ont été comnilés „„„ pnr",lPal,™‘,”t dans J*» quartiers Ht-Denis, du centre. Le Japon suivait le 23 août. L’an- 

psqu'à la date du 1er avril dernier la population MaT’st tT ‘ T,’ ,Lafo”lamt'’ Papinfiau’ ste- n««»uivante, le 23 mai. l’Italie déclarait la guerre

l.ltirstrrrEE

j

LA POPULATION DE MONTREAL AU 
POINT DE VUE DES RACES. On cherche un Préteste

réunies.—Un tableau Intéressant.

sa popu- çais. On y compte aussi 0,204 Anglais et 1,674 
Ecossais. Voici le tableau;

Chez les Roumains.

Dès les ouvertures des hostilités de la part des 
Roumains, oeux-oi rempor-èrent de beaux 

, , °6s mais qui bientôt malheureusement furent
1 teas n™Pla<,és P" des revers. L’on sait, aujourd’hui 

‘JH 'rit qUe *es adiôs ^taient loin d’étre en faveur de la 
48’ , grande offensive entreprise par la Roumanie.

1,4 retraite des Roumains permit aux ennemis 
d« 8 emparer dupe grande quantité de grain et 
aussi de pétrole. Il a encore été impossible de 

'vVnvô déloger les Allemands des positions dont ils se 
,H,U - sont emparés.
21 991
27.290 
59,394

18.290 r*v,jluUun donnait les plus grandes espérances. 
39 434 L on croyait que l’armée russe serait enfin dé- 
25^333 barrassée des traîtres; mais il est arrivé eeoi, 
44,920 que ° e8t la désorganisation complète qui s’y

est mis avec les utopies des comités des ouvriers 
et des soldats.

Canadiens-
français

1,943
9,577

23,062
27,489
28,106
8,911
5,891

42,146
5,077
7,906

46,692
20,641
2,274

32,154
22,306
34,169
21,997
0,220

17,578
25,105

Anglais Irlandais Ecossais Autres Total.Uiuntsio-Bordeaux
JeLorimier...........
lochelaga.............
sturier..................
«fontaine.............
leroier....................
l.-D. de Grâces..
‘«pineau.................
t-André.................
te-Anne.................
it-Denis..................
t-Gabriel...............
t-George.................
t-Henri..................
t-Jacques...............
t-Jean-Baptiste....
(-Joseph.................
ti Laurent..............
I-Ix>uis...................
le-Marie................

231 115 68 1392,293
2,889

10.184
1,042

594 607 517
881

3,530
391 1,771

2,309
2,252

2,717
734 397

754 517 152 4192,455
3,506
7,059
6.201
5,293
8,508
6,236
4,501

599
2,909
6,113
5,859
2,917
1,973

570 469 572
2,712
3,872
8,405
2,583
3,703
3,950
1,045

951 1,487
2,095
3,101
3,342
1.700
2,098

3,888
Los évènements les plus tragiques ont suivi. 

Après les belles, les héroïques campagnes de 
Broussilof est venue la révolution russe. Cette

1,674
1,484
2,577
3,731

832 902
479 150 1,799

5,003
2,974

12,482
17,436

1,901
4,709
4,929
1,565

878
1,973
3,058

37,776
32,548
40,065
30,557

569
Rôle des Américains.990 538 1,951

Mais avec l’entrée des Etats-Unis dans la 
guerre, les choses paraissent de beaucoup plus 
brillantes pour les Alliés. Il faudra du temps 
â nos voisins pour envoyer des troupes en nombre 
considérable et bien préparées â combattre, mais 
ces troupes arriveront, et l’on peut être assuré 

Aujourd hui, I Allemagne, l’Autriche et leurs que la victoire appartiendra aux Alliée. Il ne 
alliés se trouvent â faire face à une coalition de faudrait pas oublier que les Etats-Unis avec leur 
seize nations qui défendent les droits de la cos- vaste population peuvent mettre sous les armes

Droit du Poing chez le. Allemand. ®lcn,,®,hum""e coux d« droit du plus fort, des millions do soldats, peut-être huit milüons.
du Faust Reeht allemand, du droit du plus M faut compter aussi sur leur esprit d’invention 

. , ,ort’ d“ droit du poing, pour traduire littérale- qui leur perm, ira de faire des découvertes qui
amerents pays qui sont actuellement ment I expression allemande. contribueront au succès de la guerre. Il faut

C’est le 28 juillet 1914 que l’Autriche déclara aussi compter sur leurs inépuisables richesses 
la guerre ft la Serbie, à la suite de l’assassinat de qui sont mises au service des Alliés.

__ 1 archiduc F’erdinand. L’Autriche ne se oonten-
a s quan a Fin? tait pas de demander des réparations ou des

H ,. . m , , ... garanties raisonnables, mais elle exigeait de la
Ipou van table Zflit ZsTe^nZ^'T! Fï t ““ oomj,ltte m^tion P®»P'®8 actuellement en présence sont du
monde civilisé est maintenant P t,out Autrichiens, si les demandes qu ils faisaient côté des empires du centre, l’Allemagne, l'Autri-

«rinat de l’arohid.m v* SP?* H™' paient été acceptées, auraient été les maîtres de che. la Turquie et la Bulgarie, avec une nonula-
Ifrjwo ne fut qu'un nrétoxtL” Ferd,.nand’ à la S?rble’ et’ avec leur °°mPlioe l'Allemagne, se tion totale de 156,572,000. De l’autre cété se
ZZ Fran orioseph oTGururJr uT "T*' ^ T** *** tr°UV6ût * France’ la Orande-Bre^e Z

^nmcncer la mmrre r ♦* llaume II de route non seulement de Constantinople, mais Serbie, la Russie, la Belgique, le Monténégro le

L'a. ïrsi FF F* îslk- ssrtz ss ' isvta s?*-—- ssü-szsrJrJzrF*mar t “ Prur Voil1’ ™ immense, ambi- touSÎ^LÏÏîJjLl “aChTneT.
«is ils atrénl^ . n ont pu les eonsoler, tion, de Guillaume, de, junkers, sans compter Brésil, b Bolivie, Coste R,^ le Guatemala
«Il d'Iéna remuée ^rr’Âwe*”1* '’un^r1”1'0'” "<>mmercia,e8 daM le re8te de Lib6rie- '* Honduras et Saint-Domingue 

g ' univers. forment une population de 353,664,000.

81,525 47,844 27,104 389,245 66,349 612,067

TROIS ANS DE GUERRE SANGLANTE.
Immense Coalition.

Ilfl II ilti li
c,*hce humaine contre la tyranle.

fri
engagés dans le grand conflit.

fi
Coalition monstre.

s

;
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Aujourd’hui, les Alliés gagnent sans cesse Vn volume récemment paru et intitulé “Oivi- santé, fouette le sang et le rend plus générr u. 
du terrain. Les progrès ne se font pas avec une lization and Climate" montre que la température On prend pour preuve de ceci, que les g nJ 
très grande rapidité, mais ils sont continus, froide, de même que l'humidité, affaiblit notre semblent plus actifs l'hiver que l'été.
Dans combien de temps finiront ces épouvan- puissance de production économique, et que les En effet, les gens sont plus actifs en hi vit] 
tables hécatombes? Personne ne saurait le dire, meilleures saisons pour permettre à l'homme de mais cette activité ne nmd pas le travail plui 
Peut-être dans un an. peut-être dans trois ans, travailler avec profit sont les saisons intermédi- efficace, loin de là, car elle ne sert qu'à produire 
quand Dieu le jugera à propos.

F

M
aires, les saisons tempérées; c'est-à-dire l'automne la chaleur dont le corps a besoin pour rési-ter 
et le printemps. 11 est depuis longtem|>s cons- aux assauts du froid. C'est donc une erreur de 
taté que c’eet dans les zones tempérées que la croire que l'activité apparente signifie le maxi- 
race humaini' donne un travail plus effectif. Pour mum de rendement.

Les autres évènements d'une importance mon- cela, on n’a qu’à jeter les yeux sur une carte D'un autre côté, on ne peut nier qu'il est bien 
diale qui se sont passés depuis un an sont les sui- quelconque du glolx* terrestre. On voit que les plus agréable de prendre des vacances en étâj 
vante: le 21 novembre dernier, mourait l'empe- nations civilisées et dominatrices sont situées mais le fait n’en reste pas moins que c'est lorsqu'il 
reur François-Joseph, après la vie la plus doulou- à une distance constante des tropiques et des pôles, fait l>eau que nous avons le moins besoin «le 
reuse que l'on puisse imaginer et après avoir pion- Ce fait parait extraordinaire à première vue, repos.
gé l’univers dans une orgie de sang en dépit des lorsqu'on sait que le sol est infiniment plus fé- Aussitôt que le printemps parait et qui- li i 
supplications du pape; le roi Constantin de Grèce, eond au Brésil, par exemple et dans l'Afrique soleil se montre plus généreux, il devient évid< »■ 
abdiquait le 12 juin dernier, après une longue ré- tropicale, que dans les pays tempérés. Mais que notre cerveau et notre énergie prennent uni 
sistance contre l'opinion de la démocratie de son quand on réfléchit un peu on constate bien vite regain de vigueur. Vendant cos belles jounn J 
pays, et en faveur des idées germaniques, et que si la nature y est plus prodigue de si's dons, on peut travailler, à la limite de ses forces, su ni ■
Vénizélos faisait enfin entrer la Grèce contre les le climat a tôt fait d'y anihiler presque toute danger pour sa santé, tandis qu'un effort tmj
Boches au commencement du mois de juillet; l’énergie humaine, de sorte que dans ces régions, considérable en hiver est toujours préjudiciable 
entre le 26 juin et le 3 juillet, des troupes améri- l'homme ne fait rien pour combattre les plantes Tout ceci est magnifique, mais—il y
eaines débarquaient sur le sol français, en route inutiles que la nature donne avec encore plus de mais—ce ne sont pas ceux qui ont besoin d< 
pour le champ d’honneur; déjà, le 23 avril, le prodigalité. vacances qui en prennent. Les ouvriers travail^
gouvernement américain votait un emprunt de || en VHl (jv même des zones trop froides où hmt tous les jours de l'année, et quand un homun I 
$7,(KXMMKMKK) pour la conduite de la guerre eon- l'homme voit tous ses efforts réduits à néant u'est plus capable de rendre service, on le nm|
tre l'Allemagne; le 15 de juin, il avait été soucrit ,,ar |a par<;imoniu d'une nature inculte et déso- P,aæ Par un pl«8 Jeune. 11 y en a toujours

lée. Un fait digne de remarque, c’est que les 
Enfin, pour terminer cette énumération des Esquimaux sont aussi réfractaires à la c vil - d est & P°u Prés indifférent qu'ils les prenm n 

principaux grands évènements, il ne faudrait pas sation, aussi paresseux que les nègres de l'Afrique en ^ ou en hiver. Leur but n’est pas de * 
oublier de mentionner la terrible bataille actuelle- centrale, ou que les sauvages de la grande selve reposer. mais de s amuser. Nous n avons iVri

cet article que pour le cas où nos législateurs 
voudraient, comme on l’a fait depuis longtemp

IMPORTANTS EVENEMENTS. Ex
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$3.135,(UN),(KM). Quant aux autres, ceux qui ont des vacam i-n

jour 
à l'i

dépi 
la p 
sure 

- dam 
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ment engagée par les troupes du kronprinz en brésilienne. Pourquoi?
Champagne. Cette lutte dure dopuie une dizaine |>am. qll(. le f,.oill autallt que la chaiPur ,
de jours et prend des proportions de plus en plus amoindril l'énergie de l'homme, et peut-être plus d#J* ™ Allemagne, » occuper d améliorer 1 
considérables, c'est une répétition du carnage de Pnron, car „„ jamaiB vu que les Esquimaux sorl des "'a™8 déshéritées.
Verdun. Mais aussi, tout comme it Verdun, les oll l(,s samovédes aient atteint au degré de civi- 
soldats de l'héritier de Guillaume ne passeront lisation, par exemple, des lncas du Pérou. C'est 
pas; les français sauront garder leurs positions. que ],, froid est plus contraire h notre éner-

La Presse , Montréal. gjf. qut, |a chaleur.

CULTURE PHYSIQUE
P<

i’oric

Août 1917. On en vient de plus en plus à considérer qu 
Or, voici à quoi nous mènent ces constatations. * unique moyen réellement efficace de renforcé 

Si le froid est si préjudiciable à notre rendement va^eur des armées est d augmenter la va leu 
économique, pourquoi nous obstiner à prendre nos ®°W*ts par la culture physique, move 

Sous ce titre, le “Dominion of Canada News ^,,H va*.ances on £té et à travailler en hiver? bien supérieur en résultats à la recherche d el 
Co.'* a publié, en Angleterre, un luxueux numéro- plupart des gens prennent donc leurs f<*'tifs plus nombreux. Sur le champ de bataille
album de 100 pages, qui a eu un immense succès, vacances au mauvais temps de l'année. Natu- *a 9uaht-6 prime la quantité, toutes proportion 
C’est la biographie des hommes publics et des rcdloment. il est infiniment plus plaisant d’aller Kardév8-
généraux français. On y a ajouté plus de cent |tt campagne durant les plus beaux jours de Appelé devant la commission de l'armée. I 
appréciations de la Franco par les hommes poli- |’année, pendant que la température est le généralissime Joffre s'est entendu poser ei-tt 
tiques de la Grande-Bretagne. Nous en extrayons p|U8 favorable aux sports en plein-air, mais question: “Vous avez un million de réserviste 
comme exemple, celle de notre distingue compa- nous n'avons aucunement l>esoin de repos en de 27 h 34 ans. En temps de guerre, qu’en feriei 
triote, M. Donald Maemaster, membre de In été, tandis qu’il nous en faudrait en hiver. Ce vous? Et le chef des armées Alliées répondit 
Chambre des Communes anglaises: n'est pas le repos que nous avons pris l'été, qui “U9 nt* seraient pas utilisables avant un moi

UNE APPRECIATION, par Donald Macmus- nous rond plus apte à travailler l'automne, mais °t demi d’entraînement, et pendant ce temp
bien l’automne, lui-même, parce que la tempé- partie serait jouée."

“On fouillerait en vain l’histoire pour trou ver un rature de cette saison favorise l'extériorisation 
exemple d’un plus noble esprit, d’un courage plus de notre énergie vitale.
indomptable, d'une résistance plus acharnée et On a dressé des tables de statistiques sur le 
d’une offensive plus puissante que celui que nous rendement du travail ouvrier dans les manu- 
donnent les fils invincibles do la France, dans leur factures où les employés ne prennent pas de 
lutte gigantesque contre la barbare agression vacances de toute l’année. Or, le temps où le
qu'ils n'avaient rien fait pour provoquer. Où travail de ces gens est le meilleur, comme quan- A l’Alliance Nationale, 
trouver un autre exemple d’un tel sacrifice pour tité et comme qualité, c'est l'automne, 
la liberté et la patrie? Tous acclament Verdun! Et, c’est justement en hiver que leur travail
le symbole de 1 Ann-et de la souffrance du peuple 08f le plus inefficace. Cela est tellement vrai H est tout à fait de mon devoir de vous rt mi 
français. Vive la France! que beaucoup de manufacturiers trouvent avan- c'er cordialement d’être venu me payer le moi

tageux de fermer leur atelier pendant les fêtes tant du certificat de décès de mon mari qu< jl 
LE MEILLEUR TEMPS POUR PRENDRE de Noël et du jour de l’an. Bien plus, et ce P^rdu si soudainement.

DES VACANCES, C'EST L'HIVER. fait est digne de remarque, c’est en hiver que remercie votre belle société de sa pnm|
-------  Tourner chôme le plus, à cause de maladie. titude à me payer ce mille piastres (Sl.'KJO

D'après ces faits, certains économistes des montant du certificat de mon mari et sojN

“GLORIOUS FRANCE"
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ACCUSES DE RECEPTION

Sainte Agathe, Mil 
le 22 avril, 1911

Montréal.
Chers Messieurs -

5. D

L’in 
est d’e 
ni- le c

en cor 
pli'iuer 
qui soi 

Régi 
dai., le
teinte

La température semble être au corps humain 
ce que le régulateur est au moteur à vapeur. F'tats-Unis suggèrent qu’il serait dans l’intérêt a88Urés que je ferai tout en mon pouvoir pot 
Comme le régulateur règle le volume de vapeur de l’employeur et des employés d'instituer des promouvoir 1 extension de votre association 
qui entre dans le cylindre selon le degré de près- vacances populaires durant la saison froide.

Ceci vient en absolue contradiction avec; 
l’opinion courante que le froid est bon pour la

Votre dévouée,
sion qui existe dans la chaudière, de même la 
température agit sur notre corps.

Madame PIERRE LEMOINE 
(Rebecca St-Ong-)
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H'Y'ENE ET SANTE heures du (lit dénès, en donner avis au sooré-
1 PI TRI 1AI TI? fft,ro !ré*orier ou au Bureau d’Hygiène do la

■ UOLlV^UId municipalité dans laquelle se trouve situé ce
logis, et sur

CONDOLEANCES

cet avis, la municipalité devra faire 
MOYENS PRATIQUES pour COMBATTRE proodd‘‘r 4 Ia dé8inf«;tion de, pièces , qu elle 

LA TUBERCULOSE ).ll!\<'.r“ BV™r ^’t‘’ /’""'aminées par le malade.
A defaut d indications plus précises, seront cou-

.......... r—-
de la Tuberculose. Règlement 2Sb.-'Lorsqu’une pereonne at-

(Suite) temte de tuberculose ouverte change do domi­
cile. le chef du logis qu'elle quitte doit en pré- 

i.—La défense de cracher sur le trottoir et 'H|"r T1* ■lr/‘ajaW*’ 1 autorité sanitaire munici- 
sur le parquet de tout édifice public. I*a 0'"t. apres !e départ du malade, la dite auto-

rde sanitaire municipale doit faire procéder à 
La Commission entend que cette loi s'applique désinf“'tion d“ P'6'*8 quelles croit avoir été 

même aux endroits des habitations collectives. "‘aminées par le malade." 
à appartements, qui sont communs à tout le ' ( omm,asl"”
personnel de ces habitations, tels que corridors, 
passages, escaliers.

BUREAU EXECUTIF

Extrait des procès-verbaux de l'Exé­
cutif de l'Alliance Nationale.

‘ Il est proposé par MM. L.-O. Dauray et 
Georges Monet, que les membres de l'Exé­
cutif se joignent de tout cœur à leur collè­
gue, Monsieur Charles Duquette, 1er Vice- 
Président général, et inspecteur en chef, 
dans le grand deuil qui vient d'atteindre 
sa famille, par la mort de sa belle-mère, 
Madame Joseph Godin.

Ils le prient d’agréer dans ces tristes cir­
constances. l'hommage de leur profonde 
sympathies et de leurs sincères condolé- 
armes. "

recommande encore, 
qu aucun logement infeeté et devenu vacant 
ne soit habité par do nouveaux locataires 
un permis de l’autorité sanitaire.

sans
Comme il a été dit dans le deuxième chapitre 

un seul crachat de tuberculeux peut contenir des r n
millions de bacilles, alors on comprend aisément Dlspensa';<’s anti-tuberculeux et hôpi- 
('apropos de cette loi. taux d Isolement.

Peut-être quelqu'un trouvera qu’il

Adopté.

Certifié vraie copie des procès-verbaux de 
1 Alliance Nationale, à son assemblée du 3 
juillet 1AI7.manque de logique à défendre de cracher sur le ....... d "l1™""'”' «;8j un des meilleurs moyens de

trottoir, et non sur la chaussée? Non. au cou- !r , m *'t 80c|ak- Sous l'amorce
traire: la chaussée est arrosée et nettoyée chaque a un traitement gratuit pour toutes les niala-
jour, les bacilles qui y sont déposés sont entraînés i., - : Y’" '' 8plrat9|re». des malades il toutes Les membres de cercles ci-après ont volé t
à l'égout; le trottoir n'est ni lavé, ni nettoyé 1 1"', vont au dispensaire, condoléances aux personne d.rnt les n„m
par un service municipal, les bacille, qui y «nu , T reoonnus le* "as commençants ou avan- vent: P«rson„es dont les noms sut-
déposés y restent plus longtemps sont mêlés à C(,' et les contagieux. Cercle St-Louis de Terrebonne No 26 a M
la poussière, adhèrent à la semelle des chaus- ‘ T "'Çolvon1t dee '"«Ir-Hions particu- 8iPur F. Bariéro à l'oecasion d., I- ,
sures et au bas des robes et ainsi son, transport , ?m,*),er d" S"m"r autour dV"* deux fils. °" de ‘a m°rt d*'
dans nos demeures où ils trouvent des conditions N,-hii.ti usr" , 'j Rarde-malada va visiter Cercle St-Barthéléiny No 72 a M •

Stir -  ...... - - —» sr —- *
Peut-être aussi objeetera-t-on que les trottoirs matoZ!"^^* Z prie devenir re Cercle Champlain No 108,-a Monsieur Alfred

se trouvent à être désinfectés par la lumière faire soigner au dispensaire, et ainsi une foule de rh"1"”’"T d® U mort do «°n frère
solaire mais .1 faut penser aussi qu'à cause de cas sont dépisté, assez tôt pour être sauvés 1 h"no"bla fcr"est Cimon.
■cnZüÜ'l 'rn TA ' n°n M’"'?t,flque d"s ru"8 C'C8t au .lispeusaire que se fait le choix ,» ? “*¥VUar? No 126'-4 Mme Louis

nombre Vmen‘ "" "Ul- |WUr "" d™ 'nala""8 0"' doivent être hospitalisés Z £ûTn A i ^7 J“U'"
dispensaire est en relation avec les sociétés de , frî ' A'„Lapolntp' A' D- A- P«Ue- 

, _ h , bienfaisances et leur indique les familles pan- v ’ '' aeph ®"nvl"' Arthur Faquin, Ant, Bour-
4. Des crachoirs dans tous les édifices vres qui ont besoin d'être secourues d'une ma- d'n °"7 Rl,nguel; 1 '’occasion de mortalité, 

PUb Cs' °'êre ou d’une autre. Ils constituent en outre su"emu's d»"8 tours familles.
n .. , . j un des meilleurs movens d’éducation dodu 1 aire Cprcle St-Sauveur No 128,—à la famille L t

(le UMr^m?Rndttt,0r n V8t qUe 1,1 eorol,aire non seulement par les instructions des médecins Armand l’occasion du décès de ce dernier; n la
dLgCÏ"rne dï"r" par '°8 conseils des garde-malades aux membres 'emiUe °' (’har,r<S' 4 'occasion du décès de °
Ians I obligation d, cracher, et s',........   est dé- de lu famille, mais encore par les instructions d<'rnil'r: el 4 MM- L""'8 "t Eugène Vézina à
blict U Lt^nv’"“hl 6 PerqUOt dra éri'fices Pu- écrites qu'elles répandent. Le dispensaire est IWa8l°n du décès de leur mère,
disposition ° SUe l’.<'|uî*<’1 4 ,a donc une œuvre de traitement, de prophylaxie <’*'r,'k Bruchési, No 135,—à Mme Alexina
la souillure du parquet " qU l><,Ur '** déd“cation Pop«laire. C'est vraiment' l ins- Porest-Joly et sa famille, à l’occasion du décès do

. 1 4 trument le plus important de l’armement anti- Monsieur Hector Forest.
que <',’s <’ra"h"ir8 «oiont en nombre •ubereuleux. Aussi, la ( 'on,mission recommande Cercle Dufournel No 305,-à Monsieur Firnèn,. 

it cnntpn' , 7 'T' de .ftra«deur "onvenable »" Gouvernement d'aider tout particulièrement Huot, à l'occasion du décès de s,,„ frère- à MVr ; :," 'qo'do antiseptique quelconque, le dispensaire et l'hôpital d'isolement qui est son Joseph et Wilfrid Trudelle, à l'ooeasiL du dtos 
préférablement une solution de carbonate de pendant au complément. Mais elle* lui re- de leur père. du décès
M,ude à 10 p.c. A ceux qui trouvent que le commande do ne donner d'aide pécuniaire qu'à Cercle Madeleine de v as 
<raçhoir est un appareil répugnant, on peut ré- «les corporations bien organisées au moyen do Madame Chs Duuuette - p" ""-3' j° 46,'~'4 
pondre qu il y en a qui, servant de support à lettre, patentes et donnant des garanties de bon sa mère- à Madem, is n' n “"'T'™ d“ dMs de 
un bouquet, sont plutôt une ornementation. fonctionnement, donc, préféraolement à des dû dt"s dJSO,,° Dl*8ro'^hers' 4 l'œcasion

l'eues anti-tuberculeuses sérieuse s. Ces dis- 
a. Désinfection des chambres ou logements pensaires doivent être placés dans les quartiers 

Infectés. ouvriers et leur nombre doit être en rapport
, , t''00 la population d'une ville. Ia- Dr Philip,

'. infection par le logement est bien prouvée et d’Edinbourg, recommande un dispensaire par 
es' d occurence bien plus fréquente que le public 20.000 de population, 
m le croit, comme cela a été démontré au deu­
xième chapitre. La Commission

O. MONET, 8ee.-gén.

ACCUSE DE RECEPTION

St-Liboire, 19 avril 1917
Monsieur le Secrétaire

Il ne faut pas croire que ces institutions sont lTno „h d' ' Alliance Nationale,
. , recommande dispendieuses. Ainsi, par exemple le disnen j absence de quelques jours est la cause

m conséquence: lo. que les municipalités ap- saire Houx, do Lille, a assisté, L mars 1903 dU rt'llard apporté a l'accusé de réception de 
8 r6gl"nu'n,s 2i" Pt 254 120 malades par jour, a blanchi le linge dè sÛ T™ T * ,1000° qUF j ai tro"vé ce matin 

qD. , 8U,t malades par semaine, elle budget n’a pas ce- ®Ur mon bureau, étant le quatrième versement
Règlement 25a.—“Le chef de tout logis Pendant excédé de 30,0(X> francs ($6,000) nour daiv d.Ue 8Ur ma Police d’assurance à

dai, , lequel survient le décès d’une personne at- l’année. ' Alliance Nationale. Merci,
teinte de tuberculose pulmonaire doit, sous Votre bien dévoué.(A suivre)

I. MOREL.
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ACCUSES DE RECEPTION CONSEIL GENERALSoyez persuadé que j'aurai toujours un ho* 
mot à l'égard de l'Alliance Nationale.

Bien à vous. ETAT FIN ANCIER
AU 31 JUILLET 1917.

Québec, 20 avril, 1917
EMMA B. DIONNE.Mr. Alf. St. Cyr, Trésorier,

Alliance Nationale. Montréal.
Monsieur. St. Chrysostûme, Que., 30 juin 1917. Caisse d* Assurance-Vie 

Recettes.
Contribution»,$28.597.41. Intérêts,$31,704.00...$ 60.361.41
balance au 30 juin 1917............................................... 2.419,759.74

$ 2,480,121.15

Je m’empresse d'accuser réception du chèque M. U. Monet, Séc.-(lén.,
Monsieur,de trois mille dollars ($3.000.00) reçu aujourd'hui 

de votre société et vous remercie cordialement 
pour la promptitude avec laquelle vous avez votre chèque au montant de $1000., pour lequel 
acquitté le certificat de feu Docteur N. E. Dionne, je vous prie d'agréer mes meilleurs remerciements, 
mon mari, décédé le 30 Mars, 1917.

M. le notaire J.-E. Derome m'a fait remise do

Débourses.
Bénéficiaire» «le membres décédés....
Pension vieillaid».........................................
Rem bu

Dame A. J. TOVPIN. * 'KBg 

’ «JŒtiZ
« 2.480.121.15

ursetneiu ront..

NECROLOGIE
Balance au 31 juillet 1917

ADMISSION DECKSCert1 Contb. 
Part, payées Médecin

ExaminateurNo NOM
BeDate Date A Caisse d js Malades. 

Recettes.
$8,526.00. Intérêts,ssmît itiwid itti; % 'n.| M y élit2343 Eugène Nohert

2344 Auguste Bvrgevin
19
21 guerre en

France XV. Foucault
Tué au front A. E. Jutras
Pneumonie A.G.H. Bélquc

Péritonite G. Le tendre
Tuberculose K. C. Cam

Hémori ’ 
apopie 

Pleurésie 
Gastrite chro.
M yocarditc 
Diabète et 

pthisie.

Hémiplégie

Cystite 
Broyé aecid.
Pneumonie 
Néoplasme des 

médiastins

Asystolio 

Fièvre typh.

Urémie

Lambert Contributions.
$5,940.40........................

Balance au 30 juin 1917 .2345 
23 «B

Stanislas Desrosiers 18 
Joseph A. Bessette 38 
Georges Coulomlie 17

Lourdes, No 184 20 2 12 600 30 80 4-10 16 24
St-Luc, No 90 27 4 02 1000 215 50 11 2 17 53
Latnoricière, No

402 8 5 11 500 39 05 29 4 17 23
Richelieu,No 102 16 98 1000 188.18 16 6-17 45

No 190 ' 12 12 Ot 600 68 75 17 5-17 28

Chicoutimi No 140 22 4 05 1000 140 94 20 5 17 42
Limoilou, No 168 10 -12 04, 1000 121 20 22-6 17 37 
Dorval. No 4 9 6 93j 2000 10B4 80 22-6-17 73
St-Jean-Chrysos- 5 9 91 1000 260.24 25 6-17 54

tome No 54 
St-Jean-Baptiste

No 149 30 12 10' 1000 117 00 4-6-17 40

I-aflamnie, No 243 22 5-13 500 83 20 11-6-17 51
St-Jean. No 78 26 4 04 10(H) 140 34 12 6 17 40
Nicolet. No 91 16 2 99 500 142 40 13 6 17 59
Membre détaché 18 2 97 $19.92 826 56 13-6-17 67

Lambert Closse 

St-Narcisse.

2347 $ 465,034.52
2348 Emile Pichette
2349 Zacharie Mule

2350 J. A. Tremblay
2351 Donat Dubv
2352 Pierre A. Valois
2353 A. J. Toupin

2354 T. A. Dufort

2355 J.B.R.Boisseau,.
M.D.

I.udger Plouffe 
Denis Simonneau

2358 Philippe Hébert

2359 Ls Philippe Saucier

2360 Joseph Adam 

Jos. Noel Arc lia m-
2362 J. No U

26
18

Déboursés.

rlugiecer. A.R. Melanson 
ilvxie

E. Savard 
A. Lessard

J. A. Fulton

Indenu 
Rem l)o

nltés.................................................................
ursement cont., $3.80. Divers. $100 ttl. 1

* «iss

f____ 465,034.52

Balance au 31 juillet 1917..............

Caisse d'Epargne des Cercles. 
Recettes.
. $150.00............

P. Barette

Dépôts, $136 45. Intérêts 
Balance au 30 juin 1917. .. ::::* .ÆS

$ 12,100.86

12 0 86.14

K=
Théo. Cypihot 

G. E. Larin 

D. Bellemare

prenant 
- rosseau 
scot eaux

2356
2357

Déboursés
Capital. $20.00. Intérêts. $1.72...........
Balance au 31 juillet 1917..........................

$24 5-93 1000 528 29 19-6-17 67

N°,62 48 08 500 74 20 19-6 17 38 $ 12.10f.862361
St-Joseph No 1 
Jeanne d'Arc, No

45 De la Vallée.No 
214

18 X’al Brillant. No 
392

43 St-Déelré.No 189 

18 Ste-Elizabeth 

49 St-Romuald,

36 Argenteuil.No

14 6 93 1000 472.18 20-6-17 68 G. E. Larin Caisse Générale. 
Recettes.

rbert Arpin
53 22 9 97 1000 179 40 21-6-17 42 Aberration men-

C. A. Daigle 

Débilité générale L. A. La R ne
ÿnsssmt "Æ rtt £%• •
Revue, $16.00; Fournitures, $200.94 
Intérêts. $3.73. Dépôts Re prêts. $22.00

1.963 90 
2,653.40 

216 91 
25 73 
28.75

2363 M. B. Morrisette

2364 Eugène Dubé

2365 Joseph Parent

2366 Joseph Gendron

2367 Georges A. Ma ...

12-9-04 500 140 94 26-6-17

28 11 16 500 3 85 28-6-17
1-10-13 1000 263.24 28-6-17

58

Péritonite 
Sarcome d 

taira

34 Abcès de poumon J. A. Magnan

64 Choc traumatique:H. L. Lambert 
58 Hypertrophie du

A. Rodrigue

53 Ataxie locomotrice Tancrède
54 Affection cat. |. P. Gagnon 

Paralysie générale J. E. Lafontaine 
Fièvre typhoïde J.A.E. Proulx 
Insuffisance mi-

Nephrite chro.
Paralysie 
Phtisie pulm.
Pleurésie

19
57

J os. Drolet 

T. Fontaine

Assurance Officiers
Fonds de Secours, $2.61. Frais audition. 

Six lùres cont. assurance-

u tnaxil
$1.60...............

Divers, $947.39. 
vie. $1,122.65

4.21No
19 26-2 01 1000 142 56

25-9-02 500 203.70
29 12-95 500 144 00

Beauce No 99 12 3 96 1000 168 30
Vlont-Royal.No 2 29 10 06 1000 182.61 
Duquette. No 320 28 10 94 2000 786 22
St-Laurent.No83î 20 9 11 1000 84 00 
St-Pierre No 8 27 5 02 1000 352 88

St-Charles.No 10 17-7 93 500 232 56
St-Sauveur.No 128 26 12 04 1000 122 40 
Bruchési. No 135 25 6 05 1000 114 31
Dufournel. No 306 16 2 14 500 24 60

St-Sauveur.No.281 13-1 98, 2000 1019

28 6 17

29- 6-17
30- 6-17

2.070.01N,°6

IV $2368 Georges Desjardins

2369 François Bisson

Simeon Legault 
Hector Champagne

2372 Stanislas Tassé
2373 Antoine David

2374 Michel Hamel
2375 P.N.G. (hartré 

Hector Forest 
Georges Huot

2378 L. Théophile 
Armand

Balance au 31 juillet 1917.
33 Ste-Marie

$80-6-17
8- 7-17
9- 7-17

10- 7-17 
17-7-17

17-7-17 68 
22-7-17 35 
22-7-17 
25-7-17

30-7-17 64

2370
2371

a Déboursés.
Salaires Officiers. $875.01. Employés.$ 1.130.66

Perc. $532.00.................................... .................. $
Frais Org. Off , $164.35. Licences, $2.00..........
Papeterie, $251. *5. Poste, etc., $282.26............
Fournitures, $425.77. Organisation, $1,659.36.

Revus, $212.65..........................
Mobilier___
Taxes, etc.

$5.60
Inspection, $199.60. Hon. examens, $504.00
Remboursement..............................................................

diverses bureau. $55.92.

23
I*. 2E

'■"in

iffii
72.00

835.39

ÏÜËÏ

62

ts£F
tssr
le. E. Coté.

â

2376
2377

21
21 , immeuble, $63.54. Éclairage,

45 18 Gastrite aigue

Dépenses d 
$779.47

Divers.

ANNUITE AUX VIEILLARDS (70 ans)
CERTIFICAT DE PARTICIPATION

ADMISSION

$
Balance au 30 juin 1917.

ANNUITE
é |
payé I

Cert Cont. 
Parte Payées

26-12-95 $1000 $567 60 
5 12 95 500 280 20
8 9 95 1000 599 24

12 99 600 322 90
12 93 1000 596 40
3 94 1000 587 88

*-6-93 1000 647.20
12 95 500 367 20
6-94 

24-4-96 
13 8 97 
5 6-94 

12 6-94 
12-9-94 
9-5 95 1000 
22 94 1000

Cercle Date Eché- Résumé.
(baisse d'assurance-vie 
Caisse des Malades...

2-7-17 Caisse d'Epargne........
10-5-17 Surplus de remise.. .
24 4-13 

7 7 16 
13 6-17 
26 6-17 
20-6-17 
20 6 17 
26 6 17
ot « Prêts sur certificats.............

? fiïSïïlU.
tas .7 Municipalités 
•11I7 .7 Prêts hypothécaires
18 7-17 I^épôt Gouvernement N.B . ......................
24 7-17 banques Hochelaga, Provinciale. Nationale. 

- ,1 Epargne, Canadian Bank of Commerce.. .

Lr'ub".................................

8 isats
.. ‘

$ 2,922 410 »*

Argenteuil No 84 
Uval No 21 
St-Denis No 207 
Mont-Royal No 2 
Larocque No 25 
St-Jean de la Cro 
St-Pierre No 8 
St-Guillaume N 
St-Joseph No 1 
L'Assomption No 77 
St-Jean-Baptiste No 149 
St-Louis de Terrebonne No26 
St-Pierre No 8 
Montebello No 55 
Bourget No 79 
Princeville No 32 
St-Henri No 12 
Beauharnois No 3 
St-Georges No 69 
St-Vincent No 42 
Rigaud No 46 
St-Louis No 44

hello No 55 
mption No 77 

St-Rémi No 106 
Champlain No 108 
St-Lonts de Terrebon 
St-Hyacinthe No 67

70
70

$100
350

74
Tu

100
350

Moins Caisse générale .76
76

100
100ix No 174 ,1: 75

75
100
60o 50 22

20 1000
1000

641 52 
618 32

74
74

100
100

Placement des Fonds.

Hi
'".«SU

145.654 '9 

$ 2.922.410 0T

600
000

811.18 
508 92 
262 40 
550.80 
600 60

71
71

50
100

M
000

71
71

50
100

77
76

100
100S:8-94

6 94
000
000

658 06 
568 54

75
75

100
100

2-2
îoo

579 02 
547 20 
597 36 
475 20

276 20 
658.75 
640 63 
529 20 

1200 92

-95
94 000

74
74

100
100 prunt de guerre22-6-9 

17 7-9 
2-7-9. 

12-9 94 
24-4-95 
16-7-9 
20-6-9 

18-12 93 
30-6-98

...
000

74
74

100
50

12- 7-17 
2-7-17 
6-7-17

19-7-17 
25 7-17 
6-7-17 

16-7-17
13- 7-17

1
Monte 000

MHI
73
73

100
50 Attesté à Montréal. 31 juiUet 1917. 

Certifié correct.98
1000
1000

72
72

100
100 ALFRED 8T-CYR, Três.-Om. 

J?*.BmIonD°u{:t. j Vérificateur».

ne No26 1000
2000

72
71

100
200

NOM

Evariste Ucasse 
J os. Bélanger 
Alf. Ménard 
J. B. Chalut 
Oct. Geoffroy 
Alf. Morin 
Naicisse Dupont 
Louis Maher 
Léon Gagné 
J. S. Rivet 
Nap. Uchance 
Hormisdas Caron 
Ivéon L'Archévéque 
Chs Regimbai 
Nap. Brunelle 
Herm. Jacques 
Frs Longtin 
Denis Couillard 
Jos. Quevillon 
Ls Dcsourdy 
J. A. Desjardins 
Alp. Uurin 
J os. Gariépy 
J. A. Marsan 
Alp. Renaud 
P. Nap. Pouliot 
Joe. Ouimet 
Alb. Chagnon
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„h rÏÏK*;, y-
21 St-ZoUque.’ Un" 2* el 4e merc- 8h p m- «H* du collège.

Elphêgi

Beaubien -

rder. S.-A. et 
«Ile Mercier.

Il faut épargner afin de n’étre,, , Pas pris au
dépourvu par la maladie, le chômage ou la vieil-

Ææiï^&assgsr^T- ^œifssariçgast
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No 888—Cl. LA TUQUE. Co. Champlain. Hild. Cantin. S.. 
A. et T. Réun. 2e dim. après la grand messe à l'Hôtel de Ville 

No 840—Cl. GUIGUES. Joe. Houle. S. A., Henri Côté. T 
Réun. 2e dim.. 7.80h. p.m., «aile Nunzio.

No 341—Cl. GUAY. Montréal. A.-T. Gariép». Prés. 2159 
Papineau; C. Lamontagne. S.-A.. 2351b Cartier; Dr L. W. 
Beauregard. T.. 1003 boulv. Rosemont. Réun. dern. lun... 

église St-Jean-Berch 
No 842—Cl. N.-D. de GRACE. Montréal. Joe. Béluse. S.-A. 

687 Colbrooke, G.-A. Dvcary. T.. 640 Bld Décarie. Réun. 
der. lun., 8h. p.m.. Sacristie de l'église N.-D. de Grâce.

No 844—Cl. de la VERENDRYE. Ste-Agathe. Man. Mar- 
Jal Fenez, S.-A. et T.; J. P. Decosse, Md.-E. Réun. dernier 
dim., après la messe, salle publique.

No 347—Cl. La PERADE. I 
S.-A. et T. Réun. 8e dim.. ll.SOh. a.m., a 

No 349—Cl. ST-SACREMENT. Lach 
bert, S.-A.. 96. 3e Ave; A. Montbriand 
Réun. 8e ven.. 8h.. salle paroissiale.

No 364—Cl. MORINVILLE. Alberta. H. Boiasonnault, S.- 
A. et T. Réun. 2e mar., 8h. p.m., à la salle publique.

No 864—Cl. ST-PAUL des METIS, Alberta. J.-C. 
t T. Réun. dern. dim., après la

CLASSE B.—Pension à 70 ana. L’Alliance Nationale
Age •250. I 1500. •1000. •2000. IC000. PUBLIES PAR

LA SOCIETE DE SECOURS MUTUELS 
• L’ALLIANCE NATIONALE”

A MONTREAL

16 •° fo ! *°:88
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3 00 
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4.05
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4 60 
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4 05 
5.25 
5.55
5 85 
6.15 
6.45 
6.75 
7 05 
7 35
7 65
8 10
8 55
9 (K) 
9 00

10 20 
10 80 
11.40 
12.15 
12 90 
13.80
14 85
15 90

soubassement
18
19

.30

.30
M
65

20
21

1.10
1.15 395, avenue VigerÜS22

23
.35
3Î

î:‘o Téléphone Bell: Est, 3017-3018:SS24
25

Je la Pérade. Z. Paquin. 
salle Le bœuf.

:hine Locks. Ros. Thi- 
. T.! 86 Ste-Catherine.

a ia°Ste-Anne d
.05
.65 j 3020

27
.35
.40 OFFICIERS GENERAUX.70

.70
.35
.402 S 

29
.40
.40 8. O. Mgr P. Bruchési . . ITésident honoraire

Aumônier
.75
.75

:iS
S. O. Mgr Q. Gauthier30

31
.40
.40Thérien, 

i l’Hôtel •a
33

.45

.45
S.-A. et 
de Ville. EXECUTIF65

.7584
85No 366—Cl. CALGARY. Alb-rta. J.-L. Olivier. S.-A. et T. 

222, 17e Ave E. Réun. 8e lun., 8h. p.m., à la salle de l'église 
du Sacré-Cœur.

No 867—CI. N.-D. de STANBRIDGB, Art. 1 
et T. Réun. dern. ven., 7.30h. p.m., salle Bédard.

No 368—Cl. N. D. des VII Allégresses. Tois-Rivières, Qué. 
Léo. Charbonneau, 191 Ste-Julie. S.-A.; Paul Caron, 487 St- 
Maurice. T. Réun. 4e mere. 8h. p.m., soubassement église 
paroissiale.

No 369—Cl. FERLAND. Ste-Justine de Langevin. P. Q„ 
M. Joseph Bédard. S.-A. et T. Réun. dernier dim.. 2h. p.m.. 
Salle des Forestiers Catholiques.

No 378—Cl. JEANNE MANCE. Montréal. Mme F. Pou­
part T., 1016 St-Hubert. Réun. 3e mere. 8h. à 395 av. Viger.

No 886—CI. LABERGE. Montréal.
3291 Hôtel de Ville; Eug. Poirier. N.P., T;. 266 
Réun. 4e mere, salle du Couvent rue de Gaspé. 8 p.m.

No 399—Cl. de SEV1GNE. Rivière à Pierre. Mil. 
Tremblay T. Réun. 4e dim., 2.30b. p.m., salle Martel.

No 402—Cl. de LAMORICIERE. St-Paul de. Chester. J.- 
Ern. Auger, M.D., S.-A. et T. Réun. 3e dim., 3h. p.m., à la 
salle J.-B. Lebl? c.

No 407—Cl MARGUERITE BOURGEOYS. Montréal. 
Mlle Rosa Lamarche, S.-A., 1161 Chabot; Mme J.-W. Bas- 
tien. T.. 1521 Papineau. Réun. 1er et 2e mere., 8h. p.m., à 
Ave Papineau.

No 409—Cl. CLAIRE D'ASSISE, Trois-Rivière 
Gaudette, 178 Ste-Julie, S.-A. et T. Réun. 3e mar 
sous-sol Eglise N.-D des Vil Allé 

No 411—Cl. GRAND'MERF. Mme Hormisdas Leblanc, S.- 
A. et T. Réun. 4e mere., 7.30h. p m.. salle Gagnon.

No 424—Cl. CASAULT, St-Camille, comté de Bellechasse. 
Edmond Blais, S.-A. et T.; J. O. H. Fiset, Md.-E. Réun. 
3e dim., 2.30h. p.m., soubassement de la sacristie.

.85
95

II F.-C. Lauerge, ing. * arp. géo­
mètre ...................................

Cub Duquette, comptable 
P.-H. Bédard,M.D. (Québec) 2nd V.-Prêb. oén. 
Georges Monet, comptable Secrétaire oén. 
Alfred 8t-Cyr, courtier . Trésorier oén. 
Théo. Cypihot, M.D. . Médecin en chef 
Eug.-H. Godin, C.lt. . . Aviseur Légal
L.-O. D aura y, N.P............................
F RS Faüteüx, avocat . . .
J.-A. Lapierre, M.D. . . .
J.-Dalbé Viau, architecte 
F.-A. Labelle, N.P. (Hull)
L.-A. Lavallée, C.lt. . Ancien Préh. oén. 
J os Contant, pharmacien Ancien Prés. oén. 
H. Laporte, négociant . Ancien Prés. gén.

Département d'organisation et d'inspection

30
37

.65

.55 il1 Président gén. 
1er V.-Préb. oén.

.05
10 2 15 

2.2
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1.00
1.05

j 7

I- 3 KO 
4.05

:ÎSr Piché, S.-A., 
2664 St-Denis. 50

51 I i ü 30 
. 00

60
.2058

53
54

9
e M. R. 4 95

5 30
2.50 
2.05

9 90 
10.00

CLASSE C.—Vie entière.

Chs Duquette, Montréal. . Inspecteur en chef
Inspecteur

.1 K.-O. Beliveau, Plessis ville. . Organisateur 
v p. Broüi».lette. Pawtucket, U.I.Organisateur 

Paquin, Montréal, . . Organisateur
iÉsilah KiROu ac. Warwick . Organisateur 

Vêlesp. Schiller, Trois-Itiviôres, Organisateur

598
•3000. C. Manseau, Montréal•250. VlOOO. I20U0

1res. Mme D. 
., 7.30li. p.m., •0.25

.25
80.50

.60
16 • 1.00 

I 00
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3 (Ht 
3.00 
3.00 
3 00 
3 00

il .60
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1.00
1 00

20
21

.25

.25
% 1 00

1 .00
22
23 :S 1.05

1 .05
3 PLACEMENTS

A. ST-CYR, Trésorier Général 

Heures de Bureau: 11$ A.M. à 12$ P.M‘. 

Percepteur (Art. 198)

M. JODOIN, 395 AVENUE VIGER
MONTREAL

No 42 
ton. Mme Joseph 1 
E... Réun. 3e dim.,

5—Cl. MAlR 1 E-ADEL1NE, La Patrie,comté de Comp- 
Pouliot S.-A. et T.; Chs F.X. Prévost. Md.- 

Secrétaire. il24
25

:S 1.10 
1 10 
1 .15
1.20

2h. p.m., chez la 20
27 il :S8 IM)

DROITS D'ENTREE POUR DEVENIR MEMBRE 
DE L'ALLIANCE NATIONALE

Pour certificats de participation de 8 250..

Droit d’inscription à la caisse des malades..
et 50 cents additionnels pour doubles bénéfices.
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FONDEE EN 1900

BANQUE PROVINCIALE
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.50 :So38
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.55TARIF DES CONTRIBUTIONS MENSUELLES 

CLASSE A.—Pension à 00 ans.
40 95

00
80
90:S |.B

il42
43 DU CANADA

7 et 9 place d’Armes, Montréal. 

Président: M. H. Laporte,
Vice-président et gérant général : 

M. Tancrède Bienvenu.
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Capital autorisé......................................

Capital versé et surplus au 30 
décembre 1916......................................

$2,000,00(1

..$1,700,000
22
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1 40 m 80.40

.4024
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3 20 Département d'épargne ordinaire à 3%
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a Âx d'après l'âge d'inscription 1-es membres du sexe mas- __________
“ cul1"' atbMh'Si.K b6n,"Ma' do,v"“ L’illiince Nation.!, fail do* dépôt., cette ieititetien

CAISSE DES MALADES:.45
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9 45 16 
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14 25 22
15 60 23 
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34 15

20.66
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36
37 il70

.70 BANQUE D’HOCHELAGi
MONTREAL
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89 .8:2
40 il 80 60 

.60.85
.90

I
42
43

! 90 .65
70 Capital autorisé..........................SIMM,HI

Capital varié et fonda ëa réserve . $ 7.7M.MI 
Total de l'actif au-dila do . . . $44.SM,IM

La Banque a quarante-deui bureaux dans la vi la 
Elle reçoit les dépôts d'épargne qui peuvent ê.r 
retirés à volonté et sur lesquels elle paie un inté "H 

cer- au taux de 3% l’an, DEUX FOIS par année.

lmp. "La Patrie".
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Une légère cotisation mensuelle est Imposée par les 
clés pour couvrir leurs frais d'administration, tel que 

00 loyer, etc., et pour payer au Conseil général, 10c par 
____ membre par mois pour rétribution.
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